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BiDU PERBOQUET.
uns et les autres ne ressentent cett«

maladie que dans la captivité.

a C'est improprement, dit M. Son-

nerat
,
que les ornithologistes ont dé-

signé les loris par les noms de loris

des Philippines, des Indes orientales^

de la Chine^ etc. Les oiseaux de cette

espèce ne se trouvent qu'aux Moluques

et à la nouvelle Guinée ; ceux qu'on

voit ailleurs, en ont tous été transpor-

tés. » Mais c'est encore plus impro-

prement, ou pour mieux dire très-maU

à'proposqueces mêmes nomenclateurs

d'oiseaux ont ûonné quelques espèces

de loris comme originaires d'Améri-

que
,
puisqu'il n'y en existe aucune,

et que si quelques voyageurs y en ont

TU, ce ne peuvent être que quelques

individus qui avoient été transportés

des îles orientales de l'Asie»

M. Sonnerat ajoute qu'il a trouvé

les espèces de loris constamment dif-

férentes d'une île à l'autre
,
quoiqu'à

peu de distance. On a fait une obser-
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